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ANCIENNES VUES DE GENEVE1

W. Deonna.

es editions de la Baconniere ont publie en 1944 une plaquette,
dont M. E. Manganel a ecrit l'introduction, pour presenter
en quarante-huit planches excellentes Le Lac Leman vu par
les peintres, du XVe siecle ä nos jours. On y revoit avec plaisir
quelques-unes des toiles qui ont figure ä l'exposition des

«Peintres du Leman»2, ä Lausanne, la meme annee.

Ouvrons ce petit volume. C'est, sur la premiere planche, le celebre tableau
peint en 1431 par Jean van Eyck, «La Vierge au chancelier Rolin », au musee du
Louvre (pi. XI), oül'on apergoit dans le fond une ville avec un pont et une ile, bätie
au bord d'un fleuve dans un paysage de collines. Est-ce Geneve, le Rhone hla sortie
du lac, l'lle Tel est l'avis de M. Fournier-Marcigny 3, dont l'hypothese aventureuse
a ete aussitot combattue par M. Cornette 4. Cet erudit beige a prouve — apres
d'autres — qu'il s'agit d'un paysage compose dont quelques elements sont pris k

la ville de Maestricht.
Sur la troisieme planche, c'est le tableau non moins connu de la «Moisson»,

1 Journal de Geneve, 23 j anvier 1946.
2 A. Bovy, « Les peintres du Löman », Pro Arte, III, 1944, 313.
3 Un «pourtraict» inconnu de Geneve, ibid., 141.
4 Jean van Eyck ä Geneve, ibid., 235.
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au Metropolitan Museum de New-York, peint par Brueghel le Vieux en 1565. Des

moissonneurs fauchent un champ de ble, lient des gerbes; d'autres se reposent et

prennent leur repas de midi sous un arbre. A l'arriere-plan, une ville dresse la
silhouette de ses maisons et de son clocher au bord d'une baie — fleuve ou lac —
qu'enserre un long promontoire. Est-ce Geneve, vue d'Archamps, au pied du Saleve

M. A. Crespin, peintre beige, l'a pense/mais j'ai montre que ce paysage peut conve-
nir aussi bien ä d'autres sites du Leman, comme ä d'autres villes lacustres 2.

** *

J'ai reuni ailleurs 3 des exemples de pretendues vues de Geneve que l'on a voulu
reconnaitre sur d'anciennes peintures: sur une miniature d'un livre d'Heures de la
Bibliotheque de Geneve (pi. XII), ecrit pour cette ville dans la seconde moitie du
XVe siecle 4; sur le triptyque de l'Eglise des Cordeliers ä Fribourg, par un maitre
a l'oeillet en 1479-80 5.

** *

La premiere representation certaine de Genöve en peinture est donnee

par Conrad Witz en 1444 sur son retable de Saint-Pierre, au Musee de

Geneve 6.

La premiere vue gravee est celle de Hans Rudolf Manuel, dit Deutsch, pour la
Cosmographie de Sebastien Münster, edition de 1550, comme M. Delarue l'a dit
dans le journal Les Musees de Geneve 7, bien que M. Clouzot se demande 8 si la priorite
n'appartient pas ä un bois d'origine lyonnaise, paru tout d'abord dans l'Epitome
de la corographie d'Europe, de Guillaume Gueroult, en 1552, mais dont le privilege
est du 5 decembre 1550; l'auteur des deux images, semblables ä quelques traits
pres, devrait-il etre cherche ä Bäle ou ä Lyon

1 Cf. E. Michel, «Bruegel le Vieux a-t-il passe par Geneve », Gaz. des Beaux-Arts, 1936, II,
105.

2 Genava, XV, 1937, 130; XXIII, 1945, 232; Deonna, «Brueghel le Vieux a-t-il passe par
Geneve», Gaz. des Beaux-Arts, 1937, II, 192; Id., Les Arts a Geneve, 378.

3 « Le retable de Conrad Witz et les premiers paysages genevois », Pro Arte, 1944, 230.
4 Delarue, «Vue de Geneve au XVe siecle», Genava, IV, 1926, 179, fig. 1; Les arts ä Geneve,

198, fig. 158; Genava, XXIII, 1945, 229; Pro Arte, 1944, 232, fig. 3.
5 Moullet, Les maitres ä l'oeillet, 1945, 41,108, note 272, flg. 10; 127, 272; Les arts ä Geneve,

200, note; Pro Arte, 1944, 232, flg. 3.
6 Deonna, «Le retable de Conrad Witz et les premiers paysages genevois », Pro Arte, 1944,

230; Id., «Le retable de Conrad Witz et le paysage genevois», Les Muse'es de Geneve, 1944, n° 2,
juin.

7 Delarue, Les Muse'es de Geneve, 1944, n° 1; Genava, XXIII, 1945, 232.
8 Les Muse'es de Geneve, 1944, n° 3; Genava, 1. c.
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** *

Est-il utile de rappeler ces faits, connus des erudits, dira-t-on Helas oui!
puisque cette plaquette montre en premiere place deux vues du Leman dont l'une
est manifestement erronee, dont l'autre est douteuse. Assurement, M. Manganel
previent le lecteur que ces anciennes «apparitions du Leman» sont «si timides
qu'elles sont fort discutees», et il accepte Identification du paysage de Brueghel
avec la pointe d'Allaman, que j'ai proposee jadis avec beaucoup d'hesitation et ä

laquelle je prefere renoncer aujourd'hui.
Mais, de nos jours, on regarde les images d'un livre d'art, on ne lit guere le texte

qui les accompagne comme un serviteur efface auquel la bonne compagnie ne prete
pas attention. Les reserves de M. Manganel passeront inapergues, comme les tra-
vaux erudits, qui ont controuve ces hypotheses, ne depasseront pas le cercle de

quelques specialistes. Cette plaquette, dont l'introduction est ecrite en frangais et
en anglais, sera assurement appreciee des etrangers en sejour chez nous, auxquels
eile offrira un souvenir artistique des lieux qu'ils ont visites. Nous l'avons vue entre
les mains de maints permissionnaires de l'armee americaine qui, de retour chez eux,
feront admirer ä leurs proches les belles vues de Geneve peintes par van Eyck et
Brueghel. Elles enrichiront leur connaissance geographique de cette terre inconnue

qu'est pour eux la Suisse, comme le rappelait avec humour M. Ed. Privat dans le

Cooperateur du 14 septembre 1944. Bavardant avec des soldats americains, il cons-
tatait que beaucoup d'entre eux ignoraient le nom de Geneve en Suisse, et ne con-
naissaient de Geneve qu'en Illinois et dans l'Etat de New-York. De telles reponses,
concluait-il,« nous enseignent ä ne pas nous confondre avec le « nombril du monde »,

comme disait notre ami Zacharie ».

Certes, soyons modestes, et surtout aujourd'hui que Geneve n'est plus la «Cite
des Nations », que 1'« esprit de Geneve » tant vante suscite mainte critique, ne

croyons plus avec Talleyrand que notre ville soit une des cinq parties du monde,
avec Bonstetten «le monde dans une noix », ou, avec Capo d'lstria, «le grain de

muse qui parfume l'Europe ». A quoi Cherbuliez retorquait: « Malheureusement
le muse ne plait pas ä tout le monde, il y a meme des gens qui le trouvent intolerable

».

Ne croyons pas davantage que tous les artistes de jadis se soient plu ä repre-
senter Geneve, et qu'il faille la reconnaitre dans mainte ville au bord de l'eau.

Nous avons plus de scrupules que les editeurs de jadis, qui se servaient indif-
feremment de la meme image pour illustrer diverses villes; qui, vers 1650, accom-

pagnaient sans sourciller une vue de Geneve de la legende «Genff in Italia»1, et

commettaient l'ancienne erreur, frequente encore aujourd'hui — j'en ai releve un

1 Genava, XXIII, 1945, 234, r6f.
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exemple typique dans une publication suisse fort erudite —, de confondre Geneve

et Genes 1.

*
» * *

Evitons d'introduire des erreurs en his£oire de l'art, meme par des publications
de propagande, car, hßlas! des erreurs repetöes peuvent devenir aisement des verites.

1 Deonna, «La fiction dans l'histoire ancienne de Genöve et du Pays de Vaud, M.D. G.,
XXIX, 1929, 30, C; Genava, X, 1932, 168; XVIII, 1940, 106.
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